
Un employÃ© palestinien isolÃ© a-t-il Ã©tÃ© accusÃ© Ã  tort du plus grand hold-
up dâ??argent humanitaire de lâ??histoire ?

Description

Par Joe Dyke, le 19 aoÃ»t 2021

Mohammed El Halabi est accusÃ© dâ??avoir volÃ© de lâ??argent donnÃ© au titre de lâ??aide et de
lâ??avoir donnÃ© au Hamas pour son effort de guerre contre IsraÃ«l. Mais cinq ans aprÃ¨s, les
preuves contre lui semblent sÃ©rieusement biaisÃ©es.

Vers 9 heures du matin le 12 juillet 2016, des dizaines dâ??officiers de la sÃ©curitÃ© israÃ©lienne ont
pris dâ??assaut le centre hospitalier Augusta Victoria de JÃ©rusalem Est. Ils ont dÃ©ferlÃ© Ã  travers
lâ??hÃ´pital qui dessert essentiellement la population palestinienne locale et ont traversÃ© le parking
principal en se dirigeant vers un bÃ¢timent de trois Ã©tages oÃ¹ se trouvaient les bureaux de
lâ??organisme caritatif international World Vision.

Les fonctionnaires, dont certains Ã©taient armÃ©s de fusils, donnÃ¨rent lâ??ordre aux quelques
dizaines dâ??employÃ©s de lâ??organisme caritatif de se rendre dans la salle de rÃ©union et se
saisirent de leurs tÃ©lÃ©phones pour les empÃªcher dâ??Ã©tablir des contacts Ã  lâ??extÃ©rieur.
Selon des tÃ©moins, ils ont Ã©tÃ© maintenus lÃ  pendant les quatre heures qui ont suivi. Par
moments, la police israÃ©lienne et les agents des renseignements appelaient un employÃ© hors de la
piÃ¨ce pour lâ??interroger, tandis que dâ??autres dÃ©ambulaient dans les bureaux et faisaient des
recherches dans des documents.

Conny Lenneberg, une Australienne qui Ã©tait alors la cheffe des opÃ©rations de World Vision pour le
Moyen Orient, fut la seule autorisÃ©e Ã  quitter la piÃ¨ce, Ã©tant la plus ancienne du personnel
prÃ©sente sur le site. Selon elle, les fonctionnaires ont rÃ©clamÃ© avec agressivitÃ© des copies des
bilans financiers des derniÃ¨res annÃ©es de World Vision. Dans un couloir, Lenneberg se trouva face
Ã  un agent israÃ©lien qui interrogeait le directeur financier de World Vision, un Ã?thiopien, sur le
systÃ¨me de prÃ©vention des fraudes de lâ??organisme caritatif. Â« Ils ne cessaient de dire : â??Vous
venez de dire cela mais maintenant vous dites autre choseâ??. Ils lâ??ont complÃ¨tement troublÃ© Â»
sâ??est souvenu Lenneberg. Â« Ils ne semblaient pas vraiment avoir une idÃ©e de ce quâ??ils
cherchaient. Notre impression Ã©tait quâ??ils ne comprenaient pas rÃ©ellement notre systÃ¨me Â».
Au bout de quatre heures, aussi vite quâ??ils Ã©taient arrivÃ©s, les agents sâ??en allÃ¨rent.

Ils nâ??ont jamais dit son nom, mais lâ??Ã©quipe savait que le raid Ã©tait liÃ© Ã  la disparition de
Mohammed El Halabi. Un mois plus tÃ´t, Halabi, le chef du bureau de World Vision de Gaza, Ã¢gÃ©
de 38 ans, avait Ã©tÃ© arrÃªtÃ© au passage du checkpoint dâ??Erez entre Gaza et IsraÃ«l. Depuis,
on nâ??avait rien entendu Ã  son sujet. Quelques semaines aprÃ¨s lâ??arrestation de Halabi,
Lenneberg avait pris un vol pour JÃ©rusalem pour rechercher des informations auprÃ¨s des autoritÃ©s
israÃ©liennes.

Le 4 aoÃ»t, trois semaines aprÃ¨s le raid, le service de renseignements israÃ©lien Shin Bet fit une
annonce extraordinaire. Elle disait que Halabi avait avouÃ© avoir dÃ©tournÃ© 7,2 millions de dollars
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(6,14 millions â?¬) par an pendant les sept derniÃ¨res annÃ©es. Plus dâ??un million par an Ã©tait
supposÃ© avoir Ã©tÃ© livrÃ© en espÃ¨ces Ã  des unitÃ©s combattantes. Au total, Halabi Ã©tait
accusÃ© dâ??avoir volÃ© jusquâ??Ã  50 millions destinÃ©s Ã  des Palestiniens en situation
dÃ©sespÃ©rÃ©e et de les avoir donnÃ©s au Hamas pour des achats de roquettes et pour la
construction de tunnels. Si câ??Ã©tait vrai, ce serait peut-Ãªtre le plus gros vol dâ??argent dâ??aide
humanitaire de lâ??histoire. 

Pour le gouvernement israÃ©lien, câ??Ã©tait un gros coup en termes de relations publiques. Depuis
longtemps il accusait le Hamas de dÃ©tourner lâ??aide internationale pour financer sa guerre contre
lâ??Ã?tat juif. DÃ©sormais il proclamait quâ??il en avait la preuve. Â« Nous avons tous Ã©tÃ©
complÃ¨tement choquÃ©s par le niveau des allÃ©gations â?? les IsraÃ©liens ne nous avaient donnÃ©
aucun avertissement, juste une annonce Ã  grand bruit Â» dit Sharon Marshall, la responsable de la
communication de World Vision au Canada.  

World Vision, fondÃ© aux Ã?tats-Unis en 1950, est un des plus gros organismes caritatifs du monde ;
son budget annuel dÃ©passe les deux milliards de dollars (1,7 milliards â?¬). Fortement financÃ©e par
des gouvernements occidentaux et des groupes de ChrÃ©tiens Ã©tatsuniens, il opÃ¨re dans plus de
80 pays et agit pour le soutien de plus de 40 millions des enfants les plus pauvres du monde.
Lâ??arrestation de lâ??un de ses directeurs a fait les gros titres dans le monde entier. Des
gouvernements Ã©trangers dont ceux dâ??Australie et dâ??Allemagne cessÃ¨rent tout financement
aux projets de World Vision Ã  Gaza. 

Le 11 aoÃ»t 2016, Benjamin Netanyahou, alors premier ministre, un populiste douÃ© pour saisir le bon
moment politique, fit une allocution spÃ©ciale sur sa chaÃ®ne YouTube officielle. Â« Moi, premier
ministre dâ??IsraÃ«l, je me soucie plus des Palestiniens que leurs propres dirigeants Â» dit-il en
anglais, face camÃ©ra, avec son accent amÃ©ricain pointu. Â« Il y a quelques jours le monde a appris
que le Hamas, lâ??organisation terroriste qui dirige Gaza, a volÃ© des millions de dollars Ã  des
organisations humanitaires comme World Vision et les Nations Unies Â». Il conclut : Â« Le Hamas a
volÃ© un soutien important aux enfants palestiniens pour pouvoir tuer nos enfants Â». 

Des lacunes sont toutefois rapidement apparues dans lâ??affaire montÃ©e par IsraÃ«l. IsraÃ«l avance
que Halabi Ã©tait un sous-marin du Hamas infiltrÃ© dans lâ??organisme caritatif, qui faisait taire ses
collÃ¨gues en leur faisant peur, mais ceux qui connaissent Halabi rejettent ces accusations. Ils
dÃ©crivent Halabi comme un homme dÃ©vouÃ© Ã  sa famille, qui soutenait ses collÃ¨gues, Ã©tait
politiquement opposÃ© au Hamas et Ã©tait, par-dessus tout, engagÃ© Ã  fournir de lâ??aide Ã  son
peuple. Le procÃ¨s intentÃ© par IsraÃ«l a Ã©tÃ© ensuite Ã©branlÃ© par un audit lÃ©gal des
opÃ©rations de World Vision conduit par une des firmes dâ??expertise comptable les plus importantes
du monde, qui nâ??a trouvÃ© aucun manque de fonds et aucune preuve dâ??activitÃ© criminelle. 

Halabi a passÃ© cinq ans et deux mois en prison tandis que le procÃ¨s traÃ®ne dans les tribunaux
israÃ©liens. Sâ??il est dÃ©clarÃ© coupable, il risque des dizaines dâ??annÃ©es de prison. Le procÃ¨s
sâ??est lourdement appuyÃ© sur une preuve secrÃ¨te, dont une partie nâ??a mÃªme pas Ã©tÃ©
accessible Ã  la dÃ©fense qui a demandÃ© au rapporteur spÃ©cial de lâ??ONU de condamner la
procÃ©dure comme Â« indigne dâ??un Ã?tat dÃ©mocratique Â». 

Comme dâ??autres Palestiniens accusÃ©s par IsraÃ«l, Halabi dit quâ??on lui a proposÃ© plusieurs
fois de plaider coupable, mais Ã  la diffÃ©rence de ce quâ??ont fait avant lui la plupart des prisonniers,
il les a tous rejetÃ©s. Son premier avocat, et mÃªme un juge israÃ©lien, lâ??ont exhortÃ© Ã  accepter,
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sachant quâ??un refus peut entraÃ®ner de plus longues peines. Son avocat actuel affirme que Halabi
a reÃ§u des propositions qui auraient permis son Ã©largissement immÃ©diat vu le temps passÃ© en
prison, lui donnant la possibilitÃ© de retrouver sa femme et ses enfants Ã  Gaza. Mais Halabi insiste
sur son innocence et a refusÃ© tout arrangement. Les plaidoiries ont pris fin en juillet de cette annÃ©e,
mais Halabi est toujours en prison en lâ??attente du verdict prÃ©vu pour cet automne. 

Le systÃ¨me juridique israÃ©lien et les plaider coupable sur lesquels fonctionnent ses mÃ©canismes
ont Ã©tÃ© dÃ©fiÃ©s par un homme qui refuse dâ??accepter son sort. Simon Manning, lâ??ancien
directeur de la qualitÃ© des programmes de World Vision a dit que Halabi, avec lequel il Ã©tait en
contact Ã©troit dans son travail pendant des annÃ©es, est un homme opiniÃ¢tre qui se tient Ã  ses
principes. Manning nâ??a pas Ã©tÃ© surpris dâ??apprendre que Halabi tenait le coup.
Â« Lorsquâ??ils ont arrÃªtÃ© Mohammed, ils nâ??avaient aucune idÃ©e de lâ??homme auquel ils
avaient Ã  faire Â». 

Travailler Ã  Gaza est un dÃ©fi depuis longtemps pour les organisations qui apportent de lâ??aide. Le
petit territoire, enserrÃ© entre IsraÃ«l, lâ??Ã?gypte et la MÃ©diterranÃ©e, est parmi les plus pauvres
du monde â?? plus des deux tiers de sa population dÃ©pendent de lâ??aide humanitaire, selon
lâ??ONU. Mais Gaza est contrÃ´lÃ© et gouvernÃ© par le Hamas qui en a pris le contrÃ´le Ã  la suite
des Ã©lections de 2006 et a, depuis, menÃ© quatre guerres contre IsraÃ«l.

Le Hamas Ã©tant considÃ©rÃ© comme une organisation terroriste par la plupart des nations
occidentales, les organismes dâ??aide ne peuvent pas traiter avec lui de crainte de sâ??exposer Ã 
des sanctions. Des organisations dâ??aide importantes ont mis en Å?uvre des processus stricts pour
empÃªcher la cooptation ou le vol de lâ??argent â?? connus dans le milieu comme dÃ©tournement de
lâ??aide â?? mais un vol peut toujours se produire. 

Itay Epshtain, un conseiller spÃ©cial du Conseil norvÃ©gien des rÃ©fugiÃ©s, qui apporte aussi de
lâ??aide Ã  Gaza, a fait une description des mÃ©canismes adoptÃ©s par les organisations caritatives
pour empÃªcher le dÃ©tournement de lâ??aide. Â« On rÃ©pÃ¨te les contrÃ´les â?? en retournant
vÃ©rifier de nombreuses fois que si vous avez fourni une pompe Ã  eau ou un lit dâ??hÃ´pital, câ??est
toujours lÃ  et que cela fonctionne comme il se doit. En outre, on a prÃ©programmÃ© un audit externe
en continu pour vÃ©rifier comment chaque dollar est dÃ©pensÃ© Â». Ã? Gaza il y a eu une
surveillance supplÃ©mentaire, Ã©tant donnÃ© que le gouvernement israÃ©lien et certains organismes
de surveillance se livrent rÃ©guliÃ¨rement Ã  des allÃ©gations de Â« mauvaise foi Â» selon lesquelles
lâ??aide est volÃ©e par le Hamas. Â« Cela absorbe beaucoup de temps de gestionâ?• a-t-il dit.

Lâ??acte dâ??accusation par IsraÃ«l comporte 12 chefs dâ??accusation contre Halabi. La plupart,
comme lâ??affirmation quâ??il a pris part Ã  un exercice militaire du Hamas en 2014, ont Ã©tÃ©
impossibles Ã  vÃ©rifier sans voir la preuve secrÃ¨te que les IsraÃ©liens prÃ©tendent avoir. Mais
dâ??autres ont Ã©tÃ© plus faciles Ã  examiner. Halabi Ã©tait accusÃ© de travailler avec deux
sociÃ©tÃ©s agricoles, Al-Atar et Arcoma, qui Ã©taient supposÃ©es avoir des liens avec le Hamas. Le
chef dâ??accusation Ã©tait que, en tant que chef du bureau de Gaza de World Vision, Halabi avait
truquÃ© le processus dâ??appel dâ??offres pour assurer que les deux sociÃ©tÃ©s remportent
Â« presque tous Â» les contrats de fourniture dâ??aide alimentaire. Halabi et les sociÃ©tÃ©s Ã©taient
alors supposÃ©s avoir conspirÃ© pour surfacturer leurs prestations Ã  World Vision et fait passer la
diffÃ©rence au Hamas.
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Fin aoÃ»t 2016, quelques semaines aprÃ¨s les accusations lancÃ©es contre Halabi, je me suis rendu
au siÃ¨ge dâ??Al-Atar Ã  Gaza, oÃ¹ jâ??ai trouvÃ© un chariot Ã©lÃ©vateur entassant des pommes de
terre dans un pickup. Le patron, Saqer Al-Atar, me conduisit dans son bureau. Atar a insistÃ© sur le fait
quâ??il nâ??avait aucune relation avec le Hamas et que tous les contrats avec World Vision Ã©taient
nÃ©gociÃ©s non pas avec lâ??Ã©quipe de Gaza mais avec le bureau de JÃ©rusalem. Il dit Ã  peine
connaÃ®tre Halabi. Â« Je sais seulement de quoi il a lâ??air. Je lui ai peut-Ãªtre dit bonjour une
fois Â».

Mohammad El Halabi en 2016 avant une audience au tribunal du district de Beersheva. Photo: Dudu
Grunshpan/Reuters

World Vision a ultÃ©rieurement confirmÃ© que tous ses contrats avec Al-Atar Ã©taient dâ??une valeur
de plus de 30 000 dollars (26 000 â?¬) par an pour la dÃ©cennie passÃ©e. Les contrats avec Arcoma,
qui a Ã©galement niÃ© tout lien avec le Hamas, se montaient Ã  environ 80 000 dollars (68 000 â?¬)
par an. Ã? elles deux, ces sociÃ©tÃ©s ont remportÃ© moins de 50% des appels dâ??offres de World
Vision auxquels elles avaient concouru, a dÃ©clarÃ© lâ??organisation. 

Le deuxiÃ¨me des 12 chefs dâ??accusation avanÃ§ait que Halabi avait transfÃ©rÃ© au Hamas Â« des
milliers de tonnes de fer Â» destinÃ©es Ã  des projets agricoles, sachant que ce serait utilisÃ© Ã  la
construction de tunnels sous la frontiÃ¨re israÃ©lienne. World Vision a dit nâ??avoir jamais importÃ©
de fer Ã  Gaza, ni nâ??en avoir achetÃ© sur place, ce qui voulait dire que Halabi ne pouvait avoir agi
seul. 

World Vision avait fourni une sÃ©rie de programmes dâ??aide Ã  Gaza, allant de lâ??Ã©ducation au
soutien psychologique et aux soins de santÃ©. Dans la plupart des cas ils agissaient avec des
organisations palestiniennes locales pour la mise en Å?uvre des projets et leurs partenaires Ã©taient
soumis Ã  des vÃ©rifications de sÃ©curitÃ©. PrÃ¨s de la frontiÃ¨re avec IsraÃ«l, Ã  Beit Lahia, un
agriculteur nommÃ© Ayman Suboh a mis en valeur ses fraises. Sa terre Ã©tait proche dâ??une base
du Hamas et avait Ã©tÃ© sÃ©vÃ¨rement touchÃ©e par des frappes israÃ©liennes durant la guerre.
World Vision lui a fourni des milliers de dollars pour lâ??aider Ã  reconstruire. Ils ont opÃ©rÃ© des
inspections rÃ©guliÃ¨res et souvent rigoureuses des biens et des produits pour lesquels ils avaient
payÃ©, a-t-il dit, pour sâ??assurer que lâ??argent Ã©tait dÃ©pensÃ© correctement. Â« Mes cheveux
blanchissaient tandis quâ??ils inspectaient tous les coins (de lâ??exploitation) et les feuilles de
plastique une par une Â» a-t-il dit. 

Pendant plusieurs jours dâ??enquÃªte Ã  Gaza au sujet desquels jâ??ai Ã©crit Ã  lâ??Ã©poque pour
lâ??Agence France Presse, je nâ??ai rien trouvÃ© qui corrobore les allÃ©gations israÃ©liennes. Mais
il y avait dâ??autres accusations que je ne pouvais pas vÃ©rifier, parce quâ??elles Ã©taient basÃ©es
sur les aveux de Halabi, qui nâ??avaient jamais Ã©tÃ© rendus publics ainsi que sur des bilans
financiers et des preuves secrÃ¨tes.

Dans les jours qui ont suivi lâ??annonce faite par IsraÃ«l, les dirigeants de World Vision ont eu des
rÃ©unions dâ??urgence. Ils nâ??avaient pas vu de preuve dâ??actes rÃ©prÃ©hensibles reprochÃ©s
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Ã  Halabi mais les accusations israÃ©liennes ne menaÃ§aient pas seulement leur soutien Ã  des
Palestiniens mais lâ??ensemble de leur avenir. Si le Hamas avait effectivement violÃ© le systÃ¨me de
World Vision, cela voulait dire que tout leur travail pouvait subir des manipulations. Dans les deux
semaines suivant la confÃ©rence de presse du Shin Bet, lâ??Allemagne et lâ??Australie suspendirent
tout financement aux projets de World Vision Ã  Gaza. Les Australiens menacÃ¨rent de supprimer tout
leur financement Ã  lâ??ensemble des projets de World Vision dans le monde, soit environ 40 millions
de dollars par an (34 millions â?¬).

Le 6 aoÃ»t, celui qui Ã©tait alors prÃ©sident de World Vision, Kevin Jenkins, mit sur pied une cellule
de crise. PrÃ©sidÃ©e par le directeur administratif de lâ??organisation, Andrew Morley, la cellule se
rÃ©unit quotidiennement en ligne, au dÃ©but. Elle comportait une dizaine de membres, certains de la
rÃ©gion et dâ??autres du bureau central. Ils ont eu affaire Ã  beaucoup dâ??Ã©motion au sein de
lâ??organisation. Dix ans plus tÃ´t, des accusations de corruption Ã©taient sorties contre un certain
nombre de cadres supÃ©rieurs de World Vision au LibÃ©ria. AprÃ¨s avoir reÃ§u la preuve de leur
culpabilitÃ©, lâ??organisation rÃ©duisit lâ??Ã©quipe et fournit des preuves au procÃ¨s. Lenneberg a
rappelÃ© que certains dirigeants Ã©taient en faveur dâ??une approche similaire vis-Ã -vis de Halabi.
Â« Ils disaient : â??Pourquoi les autoritÃ©s israÃ©liennes se manifesteraient de faÃ§on aussi visible
avec une Ã©norme campagne de presse sâ??il nâ??y avait pas quelque vÃ©ritÃ© lÃ -dedans ?â??
Câ??Ã©tait un dÃ©bat trÃ¨s compliquÃ© Â». Dâ??autres, en particulier ceux basÃ©s au Moyen Orient
qui connaissaient Halabi, dÃ©fendaient lâ??idÃ©e quâ??il devait Ãªtre considÃ©rÃ© innocent
jusquâ??Ã  preuve de sa culpabilitÃ©.

Ils sont arrivÃ©s Ã  un compromis : World Vision paierait les frais de justice Ã  Halabi sauf si et
jusquâ??Ã  ce quâ??une preuve Ã©vidente de sa culpabilitÃ© soit Ã©tablie. Ces frais pouvaient se
monter Ã  des milliers de dollars. (World Vision a refusÃ© tout commentaire sur le montant jusquâ??Ã 
maintenant). Le mÃªme mois, ils ont missionnÃ© Deloitte, une des premiÃ¨res firmes dâ??audit dans le
monde et la firme Ã©tatsunienne DLA Piper pour suivre toutes leurs dÃ©penses, dont une source dit
que cela reprÃ©sente un coÃ»t additionnel de 7 millions de dollars (6 millions â?¬) (World Vision a
refusÃ© de confirmer). Les rÃ©sultats rÃ©vÃ¨leraient des problÃ¨mes de fond concernant la
procÃ©dure israÃ©lienne. 

Comme la plupart des Palestiniens, Mohammed Halabi est nÃ© en tant que rÃ©fugiÃ©. Ses grands-
parents ont fui leur maison dans le conflit de 1948 qui a conduit Ã  la crÃ©ation de lâ??Ã?tat
dâ??IsraÃ«l. Les Halabi se sont Ã©tablis Ã  24 km au sud de leur village dans ce qui devint plus tard le
camp de rÃ©fugiÃ©s de Jabaliya. Le pÃ¨re de Halabi, Khalil, a travaillÃ© pour lâ??Office de secours et
de travaux des Nations Unies pour les RÃ©fugiÃ©s de Palestine (UNRWA) qui gÃ¨re la majoritÃ© des
Ã©coles et des services de santÃ© de Gaza. Il est devenu conseiller spÃ©cial de Robert Turner qui
Ã©tait alors le directeur de lâ??organisation Ã  Gaza et il a assistÃ© Ã  des rÃ©unions avec des
acteurs politiques occidentaux dont Tony Blair et John Kerry.

Halabi est nÃ© en 1978, aÃ®nÃ© de ses parents. Il a bien rÃ©ussi Ã  lâ??Ã©cole et sâ??est
intÃ©ressÃ© de faÃ§on croissante pendant lâ??adolescence au monde au sens large. Ã?
lâ??Ã©poque, des dÃ©lÃ©gations Ã©trangÃ¨res culturelles et politiques visitaient Gaza et son pÃ¨re
se souvient que Halabi assistait Ã  des rÃ©unions pour sâ??informer sur la politique et pratiquer
lâ??anglais. AprÃ¨s avoir quittÃ© lâ??Ã©cole, il est allÃ© Ã©tudier lâ??ingÃ©nierie Ã  lâ??UniversitÃ©
islamique de Gaza. La procÃ©dure israÃ©lienne prÃ©tendrait plus tard que le choix de cette
universitÃ©, dont ils supposaient des liens avec le Hamas, Ã©tait un indice de ses sympathies. Sa
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famille dit que câ??Ã©tait la meilleure universitÃ© de Gaza pour lâ??ingÃ©nierie et souligne quâ??il
Ã©tait membre du club du Fatah de lâ??universitÃ©, le parti laÃ¯c qui sâ??oppose au Hamas. 

Les membres de la famille Ã©largie de Halabi sont ouvertement opposants au Hamas. Une fois, en
2019, le jeune frÃ¨re de Mohammed, Hamed, est venu pour une rencontre avec moi alors quâ??il
soignait une blessure Ã  la tÃªte. Il a dit quâ??il avait participÃ© Ã  des manifestations rares Ã  Gaza
contre le rÃ©gime du Hamas et que les forces de sÃ©curitÃ© lâ??avaient frappÃ© et briÃ¨vement
dÃ©tenu.

Au dÃ©but des annÃ©es 2000, le leader longuement Ã  la tÃªte de la Palestine, Yasser Arafat, en
colÃ¨re Ã  cause de lâ??Ã©chec des accords de paix, rassembla ses milices du Fatah pour un second
soulÃ¨vement ou Intifada. Mais son contrÃ´le sur le mouvement palestinien sâ??effaÃ§ait et le Hamas
montait, poussÃ© par une ardeur que les cadres laÃ¯cs du Fatah avaient depuis longtemps perdue.
Les leaders du Hamas encourageaient les jeunes recrues Ã  se faire exploser sur des bus israÃ©liens,
tuant des civils en sÃ©ries. Dans la rÃ©pression militaire israÃ©lienne qui a suivi, les Palestiniens ont
Ã©tÃ© soumis Ã  des attaques et couvre-feux nocturnes, des familles Ã©tant souvent piÃ©gÃ©es
dans leurs maisons pendant des semaines.

Au beau milieu des combats en 2003, la famille de Halabi choisit une femme pour lui. Quelques
centaines de personnes sâ??entassÃ¨rent Ã  lâ??hÃ´tel Abu Haseera le long de la cÃ´te
mÃ©diterranÃ©enne Ã  lâ??occasion de son mariage avec Ola. Deux ans plus tard, le couple eut le
premier de ses cinq enfants. En 2004, les conditions de vie Ã  Gaza devinrent plus dures, Halabi
dÃ©cida de troquer lâ??ingÃ©nierie pour le travail humanitaire. La question de ce qui a motivÃ© ce
changement est Ã  la racine des accusations contre lui. 

Lâ??acte dâ??accusation Ã©tablit que Â« au cours de lâ??annÃ©e 2004 ou Ã  peu prÃ¨s Â», Halabi a
Ã©tÃ© approchÃ© par un militant du Hamas, supposÃ©ment commandant dâ??une petite cellule dans
laquelle se trouvait Diaa, un frÃ¨re de Halabi (son frÃ¨re Hamed dit que câ??est faux. Lâ??ONU a
confirmÃ© que Diaa travaille comme infirmier dans un de ses hÃ´pitaux). Parce que Halabi parlait
anglais, une compÃ©tence rare Ã  Gaza, le militant aurait dÃ©cidÃ© que son rÃ´le serait dâ??infiltrer
une agence dâ??aide et de travailler de lÃ  pour le Hamas. 

Des Palestiniens manifestent contre lâ??emprisonnement de Halabi Ã  Gaza-ville. Photo: Mohammed
Salem/Reuters

Des annÃ©es aprÃ¨s, Halabi a expliquÃ© son changement en des termes plutÃ´t diffÃ©rents, dans une
interview de 2014 dans laquelle il Ã©tait dÃ©crit comme un Â« hÃ©ros humanitaire Â» par lâ??ONU.
Â« AprÃ¨s une invasion de mon quartier, qui a tuÃ© des dizaines de gens et dÃ©truit plusieurs
maisons, jâ??ai dÃ©cidÃ© de quitter mon travail dâ??ingÃ©nieur et de me tourner vers le travail
humanitaire Â» dit-il. Â« Je voulais pouvoir aider des civils et en particulier des enfants Â». 

En 2005, Halabi a eu son premier emploi Ã  World Vision, comme assistant du chef dâ??agence de la
ville de Gaza. Le procÃ¨s suggÃ¨rerait plus tard que le processus dâ??embauche avait Ã©tÃ©
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faussÃ©. Un employÃ© de World Vision Ã  lâ??Ã©poque, un AmÃ©ricain qui nâ??a pas voulu donner
son nom vu le rÃ´le majeur du groupe dans lâ??activitÃ© humanitaire, a cependant dit que le premier
tour du processus dâ??embauche Ã©tait un test Ã  lâ??aveugle â?? ce qui veut dire que toutes les
donnÃ©es des candidats avaient Ã©tÃ© retirÃ©es. Ceux qui rÃ©ussissaient Ã©taient interviewÃ©s
par un panel de plusieurs employÃ©s dont le chef du bureau de JÃ©rusalem. Le panel convint Ã 
lâ??unanimitÃ© que Halabi Ã©tait le meilleur candidat, dit lâ??ancien employÃ©. Â« Il arrivait avec un
tas de bonnes idÃ©es, mais il voulait apprendre de World Vision.

Pendant plusieurs annÃ©es, Halabi et lâ??ancien employÃ© amÃ©ricain eurent un lien Ã©troit,
professionnellement et personnellement. Â« Jâ??avais travaillÃ© avec dâ??autres employÃ©s
dâ??une capacitÃ© similaire Ã  JÃ©rusalem, en Cisjordanie et Ã  Gaza et Mohammed Ã©tait, Ã  bien
des Ã©gards, le bon Ã©lÃ¨ve Â» dit lâ??ancien employÃ©. 

Halabi sâ??est Ã©levÃ© rapidement et en 2014 il fut promu Ã  la tÃªte du bureau de Gaza. Quand il y
avait des combats Ã  Gaza, il Ã©tait connu pour aller chez ses employÃ©s pour savoir comment ils
allaient, en dÃ©pit des risques potentiels. Sa corpulence et son joyeux visage arrondi Ã©taient trÃ¨s
aimÃ©s. Â« Lorsquâ??on se prÃ©sentait sur nâ??importe lequel de nos projets, les enfants qui le
connaissaient se prÃ©cipitaient vers lui. Lâ??Ã©quipe sâ??illuminait quand il entrait dans une piÃ¨ceâ?
•, dit Lenneberg.  

Simon Manning, qui a rejoint World Vision en 2014, a dit que Halabi pouvait aussi Ãªtre entÃªtÃ© au
plan professionnel. Ils travaillaient en lien Ã©troit sur des projets et pouvaient se disputer, notamment
lorsquâ??ils concevaient des Â« espaces agrÃ©ables Ã  lâ??enfance Â» pour des enfants
traumatisÃ©s par la guerre. Câ??est drÃ´le, avec le recul, mais je voulais fournir seulement de lâ??eau
aux enfants et lui Ã©tait inflexible : il fallait que ce soit du jus de fruits Â» dit Manning. Â« Nous avons
passÃ© plus dâ??une annÃ©e Ã  en discuter Â». Une autre fois, Ã  la fin de la guerre de 2014,
Manning vouait donner de lâ??argent aux familles dÃ©placÃ©es plutÃ´t que des kits dâ??hygiÃ¨ne et
de la nourriture, mais Halabi insista sur le fait que lâ??argent Ã©tait une mauvaise idÃ©e parce quâ??il
se souciait de la possibilitÃ© quâ??il soit volÃ©. Â« Câ??est juste un gars entÃªtÃ© â?? avec tous les
aspects positifs et nÃ©gatifs que cela comporte Â» dit Manning.

Megan McGrath, une ancienne dirigeante de World Vision, croit que Halabi lâ??a sauvÃ©e dâ??une
tentative dâ??enlÃ¨vement. Elle et lui sâ??Ã©taient rencontrÃ©s dans la rÃ©gion du SinaÃ¯
Ã©gyptien, oÃ¹ les Ã©quipes avaient des rÃ©unions. Un jour de repos, le groupe dÃ©cida dâ??aller
randonner en quad dans le dÃ©sert, accompagnÃ© par deux locaux. McGrath, qui Ã©tait la seule Ã 
ne pas parler arabe dans le groupe, dÃ©crit comment Halabi eut une altercation avec les deux guides
aprÃ¨s les avoir entendus parler de la kidnapper contre ranÃ§on. Un des kidnappeurs potentiels avait
un couteau. â??Il a mis sa vie en jeu pour quelquâ??un quâ??il avait juste rencontrÃ© le veille Â» dit
McGrath.

AprÃ¨s cet incident, McGrath et Halabi restÃ¨rent amis. Lors de lâ??un de ses dÃ©placements Ã 
Gaza, vers 2013, ils dÃ®naient lorsque la conversation prit un tour politique. Â« Il mâ??expliqua
quâ??un certain nombre de gens de sa famille avaient Ã©tÃ© arrÃªtÃ©s et il pensait que le Hamas
Ã©tait responsable Â» dit McGrath. Â« Il pleurait. Il dÃ©testait vraiment le leadership (du Hamas). 

Lenneberg, qui a travaillÃ© en Afghanistan pendant la montÃ©e des Talibans dans les annÃ©es 1990,
ainsi quâ??au Pakistan, en Asie du Sud-est et ailleurs, au cours dâ??une carriÃ¨re sâ??Ã©tendant sur
trois dÃ©cennies, dit quâ??elle nâ??avait pas de raison de se mÃ©fier de Halabi. Â« Je suis une
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travailleuse humanitaire expÃ©rimentÃ©e. On peut voir les employÃ©s corrompus â?? leur relation
aux collÃ¨gues et aux communautÃ©s est trÃ¨s diffÃ©rente. La peur est palpable, la dÃ©connexion,
lâ??intÃ©rÃªt personnel â?? cela devient trÃ¨s vite clair. Ce nâ??Ã©tait pas Mohammedâ?• a-t-elle dit.

En mars 2017, Halabi Ã©tait en prison depuis neuf mois. Les mÃ©dias avaient depuis longtemps
cessÃ© de relater lâ??histoire, les premiers mois chaotiques de Donald Trump au pouvoir accaparant
lâ??attention mondiale. Ce mois-lÃ , le gouvernement australien a terminÃ© un examen de son
financement de World Vision Ã  Gaza â?? il leur avait donnÃ© 8,1 millions de dollars pour des projets
Ã  Gaza entre 2014 et 2016, soit plus de 25 % de lâ??ensemble du budget de World Vision Ã  Gaza,
mâ??a dit lâ??organisation caritative. Le gouvernement australien a conclu quâ??il nâ??y avait aucune
preuve que des fonds aient Ã©tÃ© dÃ©tournÃ©s. Quatre mois plus tard, lâ??examen que World Vision
avait commandÃ©, Ã  DLA Piper et Ã  des auditeurs de Deloitte, Ã©tait Ã©galement terminÃ©. Son
contenu est restÃ© confidentiel jusquâ??Ã  prÃ©sent.

Les deux sociÃ©tÃ©s ont menÃ© une enquÃªte dâ??un an. Entre 20 et 30 personnes ont travaillÃ© Ã 
temps plein, examinant les opÃ©rations de World Vision pendant les cinq annÃ©es prÃ©cÃ©dant
lâ??arrestation de Halabi. Â« Nous avons menÃ© un certain nombre dâ??autres enquÃªtes, tant sur
des entreprises que sur des ONG, oÃ¹ nous avons trouvÃ© des preuves de malfaisance Â», mâ??a dit
Brett Ingerman, associÃ© directeur chez DLA Piper. Â« Nous savons ce que nous cherchons, nous
connaissons les faÃ§ons dont les personnes qui tentent de dÃ©tourner des fonds opÃ¨rent
gÃ©nÃ©ralement. Â»

Les enquÃªteurs se sont heurtÃ©s Ã  des obstacles : ils ne pouvaient pas accÃ©der Ã  Halabi en
prison, et le gouvernement israÃ©lien a refusÃ© de leur fournir toute documentation ou preuve quâ??il
possÃ©dait. Ils ont Ã©galement Ã©tÃ© bloquÃ©s par le Hamas. Ã? une occasion en 2016, lorsque le
personnel sâ??est rendu dans les bureaux de World Vision Ã  Gaza pour rÃ©cupÃ©rer des
documents, les autoritÃ©s du Hamas en ont eu vent et ont scellÃ© le bureau, ce qui semblait suspect.
Ingerman a dÃ©clarÃ© que, nÃ©anmoins, ils avaient Â« une documentation plus que suffisante Â»
pour mener Ã  bien leur enquÃªte. Lâ??Ã©quipe a menÃ© plus de 70 entretiens, notamment avec des
employÃ©s anciens et actuels de World Vision, et a examinÃ© 280 000 courriels. Deloitte a examinÃ©
chaque paiement effectuÃ© par lâ??organisation sur cinq ans.

World Vision payait lâ??enquÃªte, mais M. Ingerman a insistÃ© sur le fait quâ??il nâ??y avait aucune
interfÃ©rence. Â« World Vision nous a donnÃ© carte blanche pour mener notre enquÃªte et suivre les
preuves lÃ  oÃ¹ elle nous menait Â», a-t-il dÃ©clarÃ©.

Les enquÃªteurs nâ??ont trouvÃ© aucun signe de fonds manquants, ni aucune preuve que Halabi
travaillait pour le Hamas â?? en fait, ils ont signalÃ© quâ??il cherchait constamment Ã  mettre
lâ??organisation Ã  distance. Le plus proche de lâ??irrÃ©gularitÃ© quâ??ils ont trouvÃ© a Ã©tÃ© fait
que Halabi a lÃ©gÃ¨rement outrepassÃ© son autoritÃ© Ã  quelques reprises â?? en signant une
facture de quelques centaines de dollars de plus que sa limite de 15 000 dollars, par exemple. Mais ils
nâ??ont rien trouvÃ© qui puisse justifier lâ??une ou lâ??autre des revendications israÃ©liennes. Et
surtout, ils ont conclu que les systÃ¨mes de contrÃ´le et dâ??Ã©valuation de World Vision Ã©taient
solides. Â« Je fais des enquÃªtes sur les ONG dans des rÃ©gions difficiles du mondeâ?¦ et je nâ??ai
rien vu dâ??inhabituel ici du point de vue du contrÃ´le Â», a dÃ©clarÃ© M. Ingerman.

Lâ??audit peut Ã©galement donner un aperÃ§u de lâ??origine des soupÃ§ons initiaux des IsraÃ©liens
Ã  lâ??Ã©gard de Halabi. Un ancien employÃ© de World Vision avait quittÃ© lâ??organisation sous le
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coup dâ??un doute et pensait que Halabi Ã©tait responsable de ses difficultÃ©s avec lâ??organisation.
Kaamil, dont le nom a Ã©tÃ© modifiÃ© pour ne pas nuire Ã  sa famille restÃ©e Ã  Gaza, a travaillÃ©
pour World Vision dans la bande jusquâ??en 2015. Fin mai, cette annÃ©e-lÃ , il a Ã©tÃ© dÃ©tenu par
le Hamas, qui lâ??a interrogÃ© sur son statut professionnel. Il Ã©tait convaincu que Halabi, avec qui il
sâ??Ã©tait affrontÃ© professionnellement Ã  de nombreuses reprises, Ã©tait responsable de son
arrestation, et que Halabi essayait de le forcer Ã  quitter World Vision. DÃ©but juin, Kaamil a envoyÃ©
un courriel contenant une sÃ©rie dâ??allÃ©gations contre Halabi au directeur des ressources
humaines de lâ??organisation Ã  JÃ©rusalem.

Dans lâ??email, dont une copie a Ã©tÃ© vue par le Guardian, Kaamil accuse Halabi de corruption Ã 
des fins de gain personnel, et dit quâ??il a eu des liens avec le Hamas. Â« Le fait quâ??il nâ??y ait pas
de preuves ne signifie pas quâ??une chose ne sâ??est pas produite, cela signifie que la personne
impliquÃ©e dans la corruption est intelligente Â», Ã©crit-il dans lâ??email.

Kaamil a quittÃ© World Vision et a quittÃ© Gaza en 2016, quelques mois avant lâ??arrestation de
Halabi. Sâ??adressant Ã  moi par courriel, Kaamil a dÃ©clarÃ© que ses allÃ©gations avaient Ã©tÃ©
envoyÃ©es uniquement aux ressources humaines, et a insistÃ© sur le fait quâ??il nâ??avait jamais
communiquÃ© avec les IsraÃ©liens par un moyen quelconque. Il a ajoutÃ© que ses dÃ©saccords
avec Halabi Â« ont pris fin avec ma dÃ©mission, et dÃ¨s quâ??il a Ã©tÃ© arrÃªtÃ© par lâ??occupation
(israÃ©lienne). Maintenant, il est dans une situation qui mÃ©rite un soutien Â».

World Vision reconnaÃ®t aujourdâ??hui que les allÃ©gations nâ??ont peut-Ãªtre pas Ã©tÃ© traitÃ©es
aussi sÃ©rieusement quâ??elles auraient dÃ» lâ??Ãªtre, bien que Lenneberg ait dÃ©clarÃ© avoir
enquÃªtÃ© sur les allÃ©gations de Kaamil aprÃ¨s son dÃ©part de lâ??organisation, en visitant des
projets Ã  Gaza et en rencontrant des organisations partenaires. Elle nâ??a trouvÃ© aucune preuve
dâ??actes rÃ©prÃ©hensibles et a dÃ©clarÃ© que Kaamil nâ??avait fourni aucun document financier
pour Ã©tayer ses affirmations. Â« Si vous dites quâ??il prend de lâ??argent, montrez-moi oÃ¹,
montrez-moi combien Â», a dÃ©clarÃ© Lenneberg. Â« Il nâ??a pas pu me donner lâ??ombre dâ??une
preuve Â».

Lâ??audit rÃ©tospecyif rÃ©alisÃ© par DLA Piper et Deloitte a commencÃ© par lâ??examen des
allÃ©gations de Kaamil. Selon M. Ingerman, ils nâ??ont trouvÃ© aucune preuve Ã  lâ??appui de ces
allÃ©gations.

Les conclusions de lâ??audit ont Ã©tÃ© envoyÃ©es Ã  la direction de World Vision en juillet 2017.
Lâ??audit a partagÃ© avec les principaux donateurs internationaux, ainsi quâ??avec lâ??Ã©quipe
juridique de Halabi. Il a Ã©galement Ã©tÃ© proposÃ© aux autoritÃ©s israÃ©liennes, qui ont refusÃ©
de le consulter, a indiquÃ© World Vision. Au cours des mois suivants, des donateurs, dont
lâ??Australie et lâ??Allemagne, ont discrÃ¨tement rÃ©tabli le financement, sur la base des conclusions
du rapport. World Vision a attendu que le tribunal israÃ©lien abandonne les charges contre Halabi.

Les acquittements de Palestiniens dans les tribunaux IsraÃ©liens sont rares, de sorte que pour
lâ??accusÃ©, aller au procÃ¨s reprÃ©sente un risque sÃ©rieux de peine de prison. De nombreux
accusÃ©s concluent des accords de plaider coupable dans lesquels ils acceptent une partie ou la
totalitÃ© des charges en Ã©change dâ??une rÃ©duction de peine. Les partisans de ce systÃ¨me
affirment quâ??il permet un traitement plus rapide des affaires, tandis que les critiques disent quâ??il
pousse les Palestiniens Ã  avouer des crimes quâ??ils nâ??ont pas commis.
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Â« Dans certains cas, [les accusÃ©s] comprennent que les chances dâ??Ãªtre dÃ©clarÃ©s non
coupables sont trÃ¨s minces, et que les chances dâ??avoir un procÃ¨s Ã©quitable ne sont pas
Ã©levÃ©es Â», mâ??a dit Michael Lynk, rapporteur spÃ©cial des Nations unies pour les territoires
palestiniens. Â« Par consÃ©quent, pour rÃ©duire la durÃ©e et avoir une certaine certitude quant au
moment oÃ¹ ils sortiront, ils accepteront un accord de plaider coupable, mÃªme sâ??ils ne sont pas
coupables. Â»

Michael Sfard, un Ã©minent avocat israÃ©lien qui a dÃ©fendu de nombreux Palestiniens, a
dÃ©clarÃ© que le systÃ¨me juridique israÃ©lien est organisÃ© autour de ces accords. Â« Si les
accusÃ©s palestiniens devaient dire quâ??ils ne font plus dâ??accords de plaider coupable, le
systÃ¨me sâ??effondrerait le jour suivant Â», a-t-il dÃ©clarÃ©.

De nombreux accords de plaidoyer fonctionnent comme celui de Waheed al-Borsh, un ancien
employÃ© de lâ??ONU. Une semaine aprÃ¨s lâ??inculpation de Halabi, dÃ©but aoÃ»t 2016, IsraÃ«l a
accusÃ© Borsh de travailler pour le Hamas. Borsh, qui travaillait au Programme des Nations unies pour
le dÃ©veloppement (PNUD), a Ã©tÃ© accusÃ© dâ??avoir dÃ©placÃ© 300 tonnes de gravats â?? des
ruines laissÃ©es aprÃ¨s les bombardements israÃ©liens pendant la guerre de 2014 â?? vers un site
spÃ©cifique prÃ¨s du littoral de Gaza, sachant que le Hamas les pousserait ensuite dans la mer pour
construire une jetÃ©e militaire. Jâ??ai visitÃ© le site en 2016 et jâ??ai trouvÃ© une jetÃ©e
dâ??apparence neuve, dâ??une largeur de peut-Ãªtre 10 pieds et sâ??Ã©tendant sur 50 mÃ¨tres dans
la mer, avec des combattants armÃ©s du Hamas gardant lâ??entrÃ©e. Les responsables du PNUD
ont reconnu en privÃ© que des gravats dÃ©versÃ©s par lâ??un de ses projets aient pu Ãªtre utilisÃ©s
pour la construction, mais ont niÃ© toute collusion avec le Hamas. M. Borsh a dÃ©clarÃ© quâ??il
nâ??avait pas dÃ©cidÃ© du lieu de dÃ©versement des gravats.

Borsh a dÃ©signÃ© comme avocate Lea Tsemel, une IsraÃ©lienne juive qui a reprÃ©sentÃ© des
centaines de Palestiniens pendant quatre dÃ©cennies. Farouche militante des droits des Palestiniens,
elle est devenue une figure haÃ¯e par la droite israÃ©lienne. En 2019, un documentaire sur son travail,
Advocate, a Ã©tÃ© primÃ© dans de multiples festivals internationaux. Tsemel est une rÃ©aliste. Elle
sâ??est mise au travail pour mettre en place un accord pour Borsh. En janvier 2017, les charges les
plus graves contre son client ont Ã©tÃ© abandonnÃ©es. En Ã©change, il a admis avoir Â« rendu des
services Ã  une organisation illÃ©gale sans intention Â». Il a Ã©tÃ© condamnÃ© Ã  sept mois de
prison, mais a Ã©tÃ© libÃ©rÃ© immÃ©diatement aprÃ¨s avoir purgÃ© sa peine. Il sâ??agissait
dâ??un accord plaider coupable typique, ce qui signifie que tout le monde a obtenu quelque chose. Les
IsraÃ©liens pouvaient toujours dire quâ??un employÃ© des Nations unies avait Ã©tÃ© condamnÃ©
pour avoir aidÃ© le Hamas. Borsh a pu retourner auprÃ¨s de sa famille Ã  Gaza â?? bien que sa
condamnation signifie quâ??il nâ??est pas autorisÃ© Ã  retravailler pour lâ??ONU.

Â« Ils ont confirmÃ© que [je nâ??avais rien fait intentionnellement], mais cela a pris beaucoup de
temps Â», mâ??a dit Borsh lors dâ??un bref appel tÃ©lÃ©phonique depuis son domicile Ã  Gaza. Il
nâ??a pas voulu discuter de lâ??affaire plus en dÃ©tail. Â« Ce qui mâ??est arrivÃ© suffit Â».

AprÃ¨s son arrestation en 2016, Halabi a Ã©galement dÃ©signÃ© Tsemel comme avocat. Jâ??ai
visitÃ© son bureau peu de temps aprÃ¨s, mais elle mâ??a dit que les restrictions lÃ©gales sur
lâ??affaire signifiaient quâ??elle ne pouvait pas en discuter de nombreux aspects. Elle craignait quâ??il
soit risquÃ© de porter lâ??affaire devant le tribunal â?? les peines sont plus lourdes si lâ??on
considÃ¨re que vous avez fait perdre du temps au tribunal â?? et elle a donc discrÃ¨tement
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encouragÃ© Halabi Ã  accepter un accord si on lui en proposait un. Un juge israÃ©lien lui a
Ã©galement dit au tribunal en mars 2017 quâ??il avait Â« peu de chances Â» dâ??Ã©viter une
condamnation. Â« Vous avez lu les chiffres et les statistiques [des condamnations palestiniennes] Â», a
dÃ©clarÃ© le juge Nasser Abu Taha Ã  Halabi au tribunal, selon un rapport dâ??ABC Australie.

Mais Halabi a refusÃ©. De nombreuses sources proches de World Vision et de Halabi ont indiquÃ©
que les tensions entre lui et Tsemel se sont accrues au cours de sa premiÃ¨re annÃ©e
dâ??emprisonnement. Tsemel a fait valoir quâ??il avait peu de chances dâ??obtenir un procÃ¨s
Ã©quitable et quâ??il devait passer un accord. Halabi a dÃ©clarÃ© quâ??il Ã©tait prÃªt Ã  payer
nâ??importe quel prix plutÃ´t que dâ??admettre quelque chose quâ??il nâ??avait pas fait. Finalement,
Halabi a laissÃ© tomber Tsemel Ã  lâ??Ã©tÃ© 2017, et Maher Hanna, un Arabe israÃ©lien de
Nazareth, a pris la relÃ¨ve. Tsemel a dÃ©clarÃ© quâ??il nâ??y avait pas de rancune, juste une
diffÃ©rence dâ??opinion.

Â« Il mâ??a demandÃ© de quitter lâ??affaire parce quâ??il pensait pouvoir sâ??en sortir (sans accord
de plaider coupable). Jâ??ai dit dâ??accord, vas-y. Il avait tellement confiance en lui quâ??il a optÃ©
pour cette (approche). Jâ??apprÃ©cie beaucoup quâ??une personne se sente capable de mener cette
guerre contre un pouvoir trÃ¨s important et lourd au sein des services de sÃ©curitÃ© et de la police.
Beaucoup de choses dÃ©pendent de la confiance que nous accordons aux tribunaux et aux services
de sÃ©curitÃ© pour quâ??ils tÃ©moignent de la vÃ©ritÃ© Â», a-t-elle dÃ©clarÃ©.

M. Hanna a dÃ©clarÃ© quâ??aprÃ¨s son entrÃ©e en fonction, son mandat Ã©tait simple : se battre
jusquâ??au bout. Â« [Lâ??accusation] a essayÃ© de nÃ©gocier sur le temps [la durÃ©e de la peine],
mais ce nâ??est pas pertinent â?? le conflit porte sur lâ??acte dâ??accusation Â», mâ??a dit Hanna
en 2018. Â« Mohammed est trÃ¨s clair Ã  ce sujet. Il nâ??est pas prÃªt Ã  accepter quoi que ce soit qui
lâ??accuse de quoi que ce soit liÃ© au terrorisme. Il prend le risque, Ã  Dieu ne plaise, dâ??Ãªtre
condamnÃ© pour une pÃ©riode beaucoup plus longue. Â»

Le procÃ¨s de Halabi a eu lieu au tribunal de district de Beersheva. Au cÅ?ur du dÃ©sert du NÃ©guev,
Beersheva, une ville dâ??environ 200 000 habitants, se sent piÃ©gÃ©e dans une tempÃªte de sable
perpÃ©tuelle. En Ã©tÃ©, les tempÃ©ratures atteignent 45Â°C. Lors de la premiÃ¨re sÃ©ance publique
du 12 janvier 2017, les cameramen se sont bousculÃ©s pour obtenir un clichÃ© de Halabi. Il Ã©tait
escortÃ© par deux gardes. Un journaliste lui a demandÃ© en arabe sâ??il avait un message pour sa
famille. Â« Je veux quâ??ils sachent que je vais bien et que je suis innocent de toutes ces accusations.
Notre travail Ã©tait purement humanitaire Â», a-t-il dit, regardant le journaliste droit dans les yeux.

Trois juges Ã©taient assis, dominants, devant un drapeau israÃ©lien, le juge en chef Natan Zlotchover
flanquÃ© de Yael Raz-Levi et Shlomo Friedlander. Les jours oÃ¹ des preuves sensibles devaient Ãªtre
discutÃ©es, un officier du Shin Bet sâ??asseyait dans le coin arriÃ¨re de la piÃ¨ce, gardant des
boÃ®tes remplies de donnÃ©es. De temps en temps, on lui demandait dâ??apporter un document
pour que la dÃ©fense le voie, mais elle ne fut jamais autorisÃ©e Ã  en prendre une copie. Au fond de
la salle Ã©taient assis les quelques observateurs, lorsquâ??ils Ã©taient autorisÃ©s Ã  y assister, dont
certains de lâ??ONU. World Vision a envoyÃ© des collÃ¨gues Ã  chaque session ouverte au public,
bien que la quasi-totalitÃ© des audiences liÃ©es aux preuves de lâ??accusation se soient
dÃ©roulÃ©es Ã  huis clos, selon lâ??ONU.

Par moments, le procÃ¨s a semblÃ© se dÃ©rouler au ralenti. En moyenne, une ou deux sessions ont
eu lieu par mois, mais il nâ??Ã©tait pas rare que deux mois sâ??Ã©coulent sans aucune session.
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Parfois, ces interruptions Ã©taient dues Ã   un appel de la dÃ©fense ou de lâ??accusation sur une
question particuliÃ¨re, parfois les trois juges ne parvenaient pas Ã  trouver une heure qui convienne Ã 
tous leurs emplois du temps. Lâ??Ã©quipe dâ??avocats de Halabi soutenait gÃ©nÃ©ralement que les
sÃ©ances sensibles devaient Ãªtre ouvertes, tandis que lâ??accusation et les services de sÃ©curitÃ©
exigeaient quâ??elles se dÃ©roulent Ã  huis clos. Lâ??Ã?tat gagnait gÃ©nÃ©ralement. La plupart des
tÃ©moignages de Halabi, dont neuf jours de contre-interrogatoire entre juin et novembre 2018, ont
Ã©tÃ© entendus Ã  huis clos. Aucune transcription nâ??a Ã©tÃ© publiÃ©e. Câ??est inhabituel, mais
pas inÃ©dit, dans les tribunaux israÃ©liens, dans les affaires liÃ©es Ã  des questions de sÃ©curitÃ©.
IsraÃ«l fait valoir que dâ??autres nations, dont le Royaume-Uni, ont des lois similaires dans les affaires
liÃ©es au terrorisme.

Peu avant le dÃ©but de la journÃ©e, Halabi entrait, flanquÃ© de deux agents pÃ©nitentiaires, les
chaÃ®nes Ã  ses pieds sâ??entrechoquant tandis quâ??il se traÃ®nait jusquâ??Ã  un siÃ¨ge derriÃ¨re
une barriÃ¨re en plexiglas. Il restait assis pendant des heures, concentrÃ© sur les discussions, mÃªme
si elles se dÃ©roulaient en hÃ©breu, la traduction en arabe Ã©tant souvent de mauvaise qualitÃ©. Il
faisait signe Ã  tout membre du personnel de World Vision qui venait lui offrir son soutien. Une fois en
2018, alors que jâ??Ã©tais au tribunal, il a parlÃ© briÃ¨vement au personnel de World Vision avant que
le tribunal ne soit en session, en disant :  Â» Je dois Ãªtre patient.  Â» Il leur a dit quâ??il remplissait
ses journÃ©es en prison en enseignant lâ??anglais aux autres prisonniers et en cherchant Ã 
dÃ©radicaliser les dÃ©tenus qui sympathisaient avec lâ??Ã?tat islamique. Â« Sur les quatre, jâ??en ai
convaincu trois Â», a-t-il dit.

Lâ??affaire a traÃ®nÃ© en longueur. Ã? diffÃ©rents moments, le juge en chef Zlotchover a accusÃ© la
dÃ©fense et lâ??accusation de travail bÃ¢clÃ©. La juge Raz-Levi est souvent assiss la tÃªte dans les
mains, lâ??air ennuyÃ©. Lâ??un des traducteurs hÃ©breu-arabe dÃ©signÃ©s par le tribunal semble si
mÃ©diocre quâ??un tÃ©moin palestinien de la dÃ©fense interrogÃ© comprend Ã  peine la
procÃ©dure.

Si Halabi est en mesure de refuser un accord, ce nâ??est pas seulement par conviction morale, mais
aussi parce quâ??il dispose du soutien financier nÃ©cessaire, sa lourde facture juridique Ã©tant
couverte par World Vision. TrÃ¨s peu de Palestiniens pourraient se permettre une telle dÃ©termination
de principe. Mais le bilan personnel est lourd. Les cinq enfants de Halabi ont vÃ©cu la majeure partie
de leur vie sans leur pÃ¨re. Son plus jeune fils, Faris, un bÃ©bÃ© en 2016, le connaÃ®t Ã  peine.
Hamed, le frÃ¨re de Halabi, a dÃ©clarÃ© que les enfants avaient souffert. Â« Le ramadan est la
pÃ©riode la plus difficile â?? câ??est le moment oÃ¹ la famille devrait Ãªtre rÃ©unie. Il y a maintenant
eu six Ramadans oÃ¹ ils nâ??ont pas eu leur pÃ¨re Â».

Au centre de lâ??affaire contre Halabi se trouvent ses prÃ©tendus aveux. En aoÃ»t 2016, lorsque le
Shin Bet a annoncÃ© quâ??il avait avouÃ©, il nâ??a donnÃ© que peu de dÃ©tails, et la vÃ©ritÃ©
reste insaisissable. Pendant plusieurs semaines aprÃ¨s son arrestation, Halabi a Ã©tÃ© empÃªchÃ©
de voir un avocat. Pendant cette pÃ©riode, il a Ã©tÃ© interrogÃ© par des officiers israÃ©liens,
auxquels il a niÃ© chaque accusation, selon son Ã©quipe juridique. Il a Ã©tÃ© placÃ© dans une
cellule avec dâ??autres prisonniers palestiniens, dont lâ??un se faisait appeler Abu Ibrahim. Cet
homme a dit quâ??il Ã©tait du Hamas, mais Halabi a dit Ã  ses avocats quâ??Abu Ibrahim Ã©tait
lâ??un des nombreux espions quâ??IsraÃ«l a dans tout le systÃ¨me carcÃ©ral, surnommÃ©s asafeer,
ou Â« moineaux Â» en arabe. Abu Ibrahim a informÃ© les autoritÃ©s israÃ©liennes que Halabi
sâ??Ã©tait confessÃ© Ã  lui. Beaucoup de choses reposent sur le rÃ©cit de cet homme, mais son
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tÃ©moignage a Ã©tÃ© entendu Ã  huis clos.

Lâ??Ã?tat a fait valoir que la confession Ã  Abu Ibrahim Ã©tait une preuve irrÃ©futable. PlacÃ© dans
une piÃ¨ce avec un homme quâ??il pensait Ãªtre un alliÃ© du Hamas, Halabi sâ??est vantÃ© de son
rÃ´le, ont-ils dit. Si les sommes dâ??argent quâ??IsraÃ«l a accusÃ© Halabi dâ??avoir volÃ© Ã©taient
exagÃ©rÃ©es, câ??est lui qui avait exagÃ©rÃ©. Les chiffres nâ??Ã©taient pas importants, seule sa
confession comptait. Â« Câ??est comme lorsque vous attrapez un tueur en sÃ©rie, la question de
savoir sâ??il a tuÃ© 50 personnes ou 25 nâ??est pas vraiment pertinente, nâ??est-ce pas ? Â», a
dÃ©clarÃ© en 2016 Ã  ABC News Australia le porte-parole du ministÃ¨re israÃ©lien des Affaires
Ã©trangÃ¨res, Emmanuel Nahshon.

Une source proche de lâ??accusation a insistÃ© sur le fait que la confession nâ??Ã©tait pas la seule
base de leur affaire, et que des preuves matÃ©rielles claires ont Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©es au tribunal lors
de sessions Ã  huis clos. La source a Ã©galement dÃ©clarÃ© que lâ??accusation sâ??est mise en
veille en juin 2018. Le ministÃ¨re israÃ©lien de la justice a dÃ©clarÃ© dans un communiquÃ© que
Â« lâ??accusation a acceptÃ© les demandes continues de prolongation de M. Halabi â?¦ ce qui a
entraÃ®nÃ© la prolongation de la procÃ©dure Â». Hanna a rejetÃ© cette caractÃ©risation des
Ã©vÃ©nements.

Halabi soutient quâ??il a Ã©tÃ© battu par les interrogateurs israÃ©liens avant dâ??Ãªtre mis dans une
cellule avec Abu Ibrahim, oÃ¹ il est restÃ© pendant plus dâ??une semaine. La seule fois oÃ¹ jâ??ai pu
lui parler briÃ¨vement au tribunal, Halabi a dit quâ??il avait des problÃ¨mes dâ??audition Ã  cause des
coups de poing quâ??il avait reÃ§us Ã  la tÃªte. Les services de sÃ©curitÃ© israÃ©liens nient avoir
commis des actes rÃ©prÃ©hensibles. Lâ??organisme des Nations unies chargÃ© des droits de
lâ??homme, qui a envoyÃ© un avocat Ã  la plupart des sÃ©ances publiques du tribunal, a averti que
son traitement lors de lâ??interrogatoire Â« peut sâ??apparenter Ã  de la torture Â».

Son avocat, Hanna, a dÃ©clarÃ© que Halabi lui avait dit quâ??aprÃ¨s des jours passÃ©s enfermÃ©
dans une piÃ¨ce avec Abu Ibrahim, il ne pouvait plus tenir et quâ??il avait dit tout ce que lâ??agent
voulait quâ??il dise. Hanna a dit que Halabi croyait que les aveux Ã©taient si fous, et les dÃ©tails si
clairement incroyables, que lâ??affaire sâ??effondrerait au tribunal. Â« Il dit quâ??il savait quâ??Abu
Ibrahim Ã©tait un collaborateur Â», a dit Hanna. Â« DÃ¨s la premiÃ¨re minute oÃ¹ lâ??enquÃªteur [de
police] est entrÃ© dans la piÃ¨ce, il a dit : â??Tout ce que jâ??ai dit, jâ??ai Ã©tÃ© [forcÃ©] de le dire
par Abu Ibrahim. Tout est faux, vous pouvez le vÃ©rifier.' Â»

Hanna a fait valoir que les aveux avaient Ã©tÃ© donnÃ©s sous la contrainte et quâ??ils ne pouvaient
donc pas Ãªtre utilisÃ©s au tribunal. AprÃ¨s six mois de va-et-vient, en juin 2020, le tribunal de district a
donnÃ© raison Ã  lâ??Ã?tat : les aveux Ã©taient recevables. Avec cela, les espoirs de libertÃ© de
Halabi ont diminuÃ©.

En novembre 2020, aprÃ¨s que le procÃ¨s ait traÃ®nÃ© pendant quatre ans et demi, Michael Lynk et
ses collÃ¨gues â?? rapporteurs spÃ©ciaux des Nations unies sur la torture, les exÃ©cutions arbitraires
et lâ??indÃ©pendance de la justice â?? ont publiÃ© une dÃ©claration dÃ©nonÃ§ant le procÃ¨s. Â« Ce
qui arrive Ã  [Halabi] nâ??a rien Ã  voir avec les normes de procÃ¨s que nous attendons des
dÃ©mocraties Â», ont-ils dÃ©clarÃ©. Â« Il est particuliÃ¨rement inquiÃ©tant que lâ??accusation
sâ??appuie sur des aveux prÃ©tendument obtenus par la force alors quâ??il nâ??avait pas accÃ¨s Ã 
un avocat, et sur le tÃ©moignage dâ??informateurs infiltrÃ©s. Â» Le ministÃ¨re israÃ©lien de la Justice
a dÃ©clarÃ© que tout au long de son procÃ¨s, Halabi a bÃ©nÃ©ficiÃ© Â« de tous les droits lÃ©gaux, y
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compris le droit Ã  un procÃ¨s Ã©quitable, Ã  une reprÃ©sentation et Ã  un recours devant la Cour
suprÃªme Â».

En juillet 2021, la dÃ©fense et lâ??accusation ont rÃ©sumÃ© leurs arguments. Les sÃ©ances
Ã©taient totalement fermÃ©es au public. Les juges devraient prendre au moins trois mois pour
dÃ©libÃ©rer.

Mohammed El Halabi a fait un Ã©norme pari â?? celui de pouvoir gagner un procÃ¨s dans une langue
quâ??il ne parle pas, dans un pays oÃ¹ beaucoup le considÃ¨rent comme un ennemi. Â« Si les faits ont
une quelconque valeur, il sera acquittÃ© Â», a dÃ©clarÃ© Hanna. Â« Mais si les faits nâ??ont pas
dâ??importance, il va tomber. Nous devons croire que les faits comptent. Â»

Source : The Guardian
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